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Maximes, Proverbes et citations… 

 

Dans les années 90, les spécialistes de 
la  communication,  du discours,  
exigeaient une introduction par une 
citation de Bernard Show. Pourquoi 
lui ? Pourquoi une citation ?  
De l’auteur je ne saurai jamais. 
Probablement une histoire de mode 
verbal  qui, comme toute mode, n’a 
pour vocation que de la pousser vers 
une autre. Evidemment ! 
Il reste néanmoins, la pratique et 
l’utilisation dans le verbe, la puissance 
et une certaine forme de sagesse dans 
la citation, le proverbe ou la maxime.  
Elle est généralement considérée 
comme vraie car issue du bon sens, du 
raisonnement et de la logique : 
naturelle, humaine ou végétale.  
C’est si vrai, qu’une bonne et belle 
citation dans une réunion ou une 
assemblée « pose » véritablement le 
ton et le niveau de la partition sonore : 
vous. 
Ainsi, je suis assez surpris de constater 
que peu d’entre nous, sont capables de 
rapporter ou citer quatre voire cinq 
citations circonstancielles selon 
l’endroit, l’objet ou les sujets qui vous 
entourent ? Je me suis demandé 
pourquoi ? Je n’y ai trouvé qu’une seule 
réponse.  
 
La maxime est une vague de mer trop 
forte, trop vraie pour qu’elle ne ravage 
pas quelques rivages. Les nôtres. On les 
aime bien, beaucoup, parfois, mais on 

les craint. On en a peur car elle contient 
dans ses propres cellules, un ADN 
naturel qui nous glace à chaque 
lecture parce qu’ils sont vrais.  
 
Cette formidable qualité, cette 
fraicheur maritime fait craindre le 
retour de vague et le reflux de maxime.  
 
Lors d’une conférence sur un sujet 
marketing, la cible visée par une 
grande marque de lessive « devait être 
réveillée » pour assurer une meilleur 
image et donc de meilleures ventes. 
Afin de pousser les participants vers 
une réflexion plus poussée, j’ai repris 
une citation de Nietzche afin de les 
faire réagir : » Seul, le citron réveille 
l’huitre. ». Phrase anodine et quelque 
peu sympathique qui m’a valu un 
retour de « vague » extraordinaire. «  
Moi, j’aime pas les huitres. » tout était 
alors dit… Et Nietzche aussi… 
Comme quoi !  
 
Pourtant, je vous suggère et conseille 
fortement au soir de votre sommeil 
quotidien, de lire quelques maximes. Ca 
remet quelques idées bien en place.  
Et qui sait vous saurez beaucoup mieux 
que moi, retenir  vos  maximes les plus 
drôles comme les acides … 
 
A vous entendre … 
 
Patrick Minland.  


